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PROFIL STATISTIQUE DES GALERIES D’ART DE L’ONTARIO 
BASÉ SUR L’ÉCHANGE DE DONNÉES DE 2003 DE L’OAAG 

 
Grâce à la participation de galeries de partout en Ontario et au travail soutenu du 
personnel de l’OAAG, ce rapport résume les soumissions de 39 membres de l’OAAG qui 
ont participé à l’échange de données de 2003. Certaines galeries ont choisi de ne pas 
répondre à certaines questions. 
 
Vingt-et-une galeries ont fourni des données complètes pour 1993 et 2003, ce qui 
constitue un fondement solide pour des comparaisons historiques. 
 
Les données des galeries dans ce rapport se rapportent aux exercices prenant fin avant 
le 30 septembre 2003. Les galeries dont l'exercice coïncide avec l'année civile ont fourni 
des données pour 2002. Les données des autres galeries visent la période 2002-2003. 
Les données visent la période ayant précédé la crise du SRAS (syndrome respiratoire 
aigu sévère) qui a ébranlé Toronto au printemps et à l’été de 2003 (et par la suite). 
 
Liste des 39 galeries ayant fait des déclarations de données en 2003 : 
 

• Agnes Etherington Art Centre 
• Art Gallery of Algoma 
• Art Gallery of Bancroft 
• Art Gallery of Hamilton 
• Art Gallery of Mississauga 
• Art Gallery of Northumberland 
• Art Gallery of Peel 
• Art Gallery of Peterborough 
• Art Gallery of Sudbury 
• Art Gallery of Windsor 
• Belleville Public Library and Art Gallery 
• Blackwood Gallery, UTM 
• Burlington Art Centre 
• Campus Gallery (with MacLaren Art Centre) 
• Carleton University Art Gallery 
• Collection d’œuvres d’art du gouvernement de l’Ontario 
• Collection McMichael d’art canadien 
• Galerie d’art d’Ottawa 
• Gallery Lambton 
• Grimsby Public Art Gallery 
• Justina M. Barnicke Gallery, Hart House 
• Latcham Gallery 
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• Lindsay Gallery 
• Market Gallery 
• McIntosh Gallery 
• Mercer Union 
• Musée des beaux-arts de l’Ontario 
• Musée des beaux-arts du Canada (comprenant le Musée canadien de la 

photographie contemporaine) 
• Musée du textile du Canada 
• Museum London 
• Robert McLaughlin Gallery 
• St. Thomas-Elgin Public Art Centre 
• Temiskaming Art Gallery 
• The Visual Arts Centre of Clarington 
• Thunder Bay Art Gallery 
• Tom Thomson Memorial Art Gallery 
• Toronto Sculpture Garden 
• University of Waterloo Art Gallery 
• Woodstock Art Gallery 

 
Ces 39 galeries sont situées dans 29 municipalités de toutes les régions de la province. 
En se fondant sur les données du recensement de 2001, la population totale de ces 
collectivités frôlait les 7 millions en 2001 (6 953 123). 
 
La taille des collectivités varie de Bancroft (4 089 âmes) à Toronto (2 481 494). Quant à 
la répartition géographique des données, on y trouve des galeries de Thunder Bay, 
Sudbury, Temiskaming Shores, Kingston, Lindsay, Cobourg, Vaughan, Hamilton et 
Windsor. 
 
Quatre collectivités sont représentées par plus d'une galerie (7 à Toronto, 3 à Ottawa, 2 
à Mississauga et 2 à London). 
 
 
Section 1 : Types de galerie 
 
Comme l’indique le tableau 1 : 
 

• 16 des 39 galeries sont des galeries municipales ; 
• 7, des galeries universitaires ; 
• 6, des galeries établies par la province ; 
• 2, des galeries établies par le gouvernement fédéral ; 
• 1, un centre d'art autogéré ; et 
• 7, d’autres types d’organismes. 
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Tableau 1 : Type des galeries participant à l’échange de données 

Type Galerie Observation 

Centre d’art autogéré Mercer Union   
Municipal Art Gallery of Algoma   
Municipal Art Gallery of Hamilton   
Municipal Art Gallery of Mississauga   
Municipal Art Gallery of Peel   
Municipal Art Gallery of Sudbury   
Municipal Art Gallery of Windsor   
Municipal Burlington Art Centre   
Municipal Gallery Lambton   
Municipal Grimsby Public Art Gallery   
Municipal Lindsay Gallery   
Municipal Market Gallery   
Municipal Galerie d’art d’Ottawa   
Municipal St. Thomas-Elgin Public Art Centre   
Municipal The Visual Arts Centre of Clarington   
Municipal Tom Thomson Memorial Art Gallery   
Municipal Woodstock Art Gallery   

National 
Musée des beaux-arts du Canada (comprenant 
le Musée canadien de la photographie 
contemporaine) 

  

National Musée du textile du Canada   

Autre Art Gallery of Bancroft Galerie publique sans but lucratif 
administrée par des bénévoles 

Autre Art Gallery of Northumberland Organisme de bienfaisance sans but 
lucratif 

Autre Art Gallery of Peterborough Gestion conjointe par un conseil et la 
municipalité 

Autre Belleville Public Library and Art Gallery Service de la bibliothèque publique 
Autre Temiskaming Art Gallery Société sans but lucratif 
Autre Thunder Bay Art Gallery Galerie d’art publique 

Autre Toronto Sculpture Garden Fondation privée exploitant un terrain 
dans un parc municipal 

Provincial Musée des beaux-arts de l’Ontario   

Provincial Collection d’œuvres d’art du gouvernement de 
l’Ontario   

Provincial Latcham Gallery   
Provincial Collection McMichael d’art canadien   
Provincial Museum London   
Provincial Robert McLaughlin Gallery   
Universitaire Agnes Etherington Art Centre   
Universitaire Blackwood Gallery, UTM   
Universitaire Campus Gallery   
Universitaire Carleton University Art Gallery   
Universitaire Justina M. Barnicke Gallery, Hart House   
Universitaire McIntosh Gallery   
Universitaire University of Waterloo Art Gallery   
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Dix-neuf galeries sont des organismes autonomes. Douze sont des services assurés par 
des établissements. Trois sont attachées à des universités à titre de filiales et enfin, cinq 
se disent « Autre » (c’est-à-dire, des sociétés d’État, des agences du ministère de la 
Culture ou des établissements se rapportant à un ministère provincial). 
 
La majorité des galeries sont régies par un conseil d’administration (24 galeries) et neuf 
par un comité consultatif. Six déclarent relever d’une autre structure de gouvernance, 
dont un comité permanent du conseil d’administration d’une université, un « conseil de 
gestion (un service de la municipalité) », ou un « conseil municipal ». 
 
La plupart des galeries (21) ont un exercice financier qui suit l’année civile. Huit galeries 
ont un exercice se terminant le 31 mars, six le 30 avril et deux le 31 mai. 
 
Trente-cinq galeries déclarent avoir été constituées en société entre les années 1842 à 
1997 : 
 

• trois remontent au 19e siècle – Agnes Etherington Art Centre (1842, création de 
l’Université Queen’s), Gallery Lambton (1849) et McIntosh Gallery (1878) ; 

• deux galeries ont été constituées entre 1910 à 1919 ; 
• deux au cours des années 1940 ; 
• huit au cours des années 1960 (dont trois l’année centenaire du Canada) ; 
• 13 au cours des années 1970 (dont trois en 1974, trois en 1975 et quatre en 

1979) ; 
• deux dans les années 1980 ; et 
• cinq dans les années 1990 (dont la Art Gallery of Sudbury en 1997). 

 
Veuillez noter qu’il s’agit des dates de constitution en société et non pas nécessairement 
de la fondation d'une galerie. 
 
Trente-quatre galeries déclarent avoir le statut d’organisme de bienfaisance, et 33 ont 
pignon sur Internet. 
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Section 2 : Direction des galeries d’art 
 
L’échange de données comportait une série de questions sur les communautés 
desservies, les changements survenus au cours des dix années précédentes, les 
réalisations et les défis. On a notamment demandé à la direction des 39 galeries : 
« Quelle est, à votre avis, la communauté géographique principale desservie par votre 
galerie (par exemple, la région municipale ou régionale) ? ». 
 

• 33 directeurs de galerie ont indiqué desservir la région locale en premier ; 
• 3, le Canada ; 
• 2, le milieu universitaire ; 
• 1, la province de l’Ontario ; et  
• 1, une vaste région géographique (« Sud-Ouest de l’Ontario »). 

 
En réponse à la question, « Quelles autres communautés géographiques votre galerie 
dessert-elle ? », une vaste majorité des galeries indiquent de vastes régions comme le 
« Nord-Ouest de l’Ontario », le « Golden Horseshoe » ou la « péninsule du Niagara ». 
Cinq galeries ont indiqué le Canada, quatre l’Ontario et quatre des régions 
internationales. Une galerie a précisé que sa région locale était l’autre région 
géographique desservie, le Canada étant sa communauté géographique principale. Une 
autre estime que les visiteurs de l’extérieur de la région constituent une importante 
communauté cible. Enfin, une galerie compte les communautés culturelles parmi ses 
autres communautés desservies. 
 
Autre question à la direction : « Au cours des dix dernières années, est-ce qu’il y a eu 
des changements notables dans votre galerie dans les domaines suivants : 
 

• recettes ; 
• dépenses ; 
• personnel ; 
• Installations ; 
• expositions ; 
• publications ; 
• activités éducatives ; 
• activités communautaires ; 
• marketing ; et 
• capacité de suivre l’évolution de la technologie. » 

 
Les possibilités de réponse étaient « augmentation », « diminution » ou « aucun 
changement ». (On pouvait choisir entre « amélioration », « détérioration » ou « aucun 
changement » en réponse aux éléments « installations » et « capacité de suivre 
l’évolution de la technologie ».) 
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Dans leur ensemble, les réponses indiquent ce qui suit : 
 

• Les dépenses ont augmenté dans la plupart des cas : 31 des 39 galeries font 
état d’une croissance de leurs dépenses au cours des dix années précédentes. 
Toutes les autres galeries sauf une affirment qu’il n’y a pas eu de changement 
au plan des dépenses. 

• Les activités communautaires ont également augmenté dans un grand nombre 
de galeries (31). Toutes les autres galeries, sauf une, ont coché la mention 
« aucun changement ». 

• La capacité de suivre l’évolution de la technologie s’est améliorée dans 20 
des 39 galeries, s’est détériorée dans quatre cas et est demeurée inchangée 
dans cinq cas. 

• Les activités éducatives ont augmenté dans 29 galeries, reculé dans une et 
connu aucun changement dans neuf galeries. 

• Le marketing a augmenté dans 28 des 39 galeries, diminué dans quatre et n’a 
pas changé dans sept galeries. 

• Les recettes ont augmenté dans 28 galeries, diminué dans huit galeries et sont 
demeurées inchangées dans cinq galeries. 

• Les installations se sont améliorées dans 24 galeries et détériorées dans cinq, 
demeurant inchangées dans neuf. Un directeur de galerie a même opiné que ses 
installations s’étaient améliorées et détériorées au cours des dix années 
précédentes. 

• Les publications ont augmenté dans 23 des 39 galeries, diminué dans neuf et 
demeurées les mêmes dans sept galeries. 

• Il y a eu plus d’expositions dans 21 galeries, moins dans cinq et le même 
nombre dans 13 autres. 

• Les résultats les plus partagés sont au plan du personnel, où 15 galeries 
signalent une augmentation et 13 une diminution. Aucun changement dans 10 
autres galeries. Une galerie a précisé que son personnel avait augmenté et 
diminué. 

 
 
Réalisations 
 
On posa la question suivante aux directeurs de galerie. « Au cours de votre mandat de 
directeur, quels ont été les réalisations et les défis les plus importants de votre 
galerie ? » Trente-huit galeries ont fait état de leurs réalisations et de leurs défis. 
 
Les directeurs ont énuméré plus de 150 réalisations. Leurs réponses ont été classées 
par les recherchistes du projet selon les mots ou expressions clés des directeurs. 
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Les réalisations ont été groupées dans les catégories suivantes, qui sont classées selon 
l’occurrence : 
 

• partenariats communautaires et activités de relations externes (19 
galeries) ; 

• production de recettes et/ou santé financière générale (19) ; 
• expositions (14) ; 
• programmation éducative (13) ; 
• développement et utilisation des collections (12) ; 
• profil (11) ; 
• bâtiments, terrains et installations (11) ; 
• ressources humaines (7) ; 
• planification stratégique (6) ; 
• recherche et publications (6) ; 
• gouvernance du conseil (5) ; 
• marketing (4) ; 
• fréquentation (4) ; et 
• autres réponses. 

 
Des exemples des commentaires des directeurs suivent pour chacune des catégories. 
 
Partenariats communautaires et activités de relations externes 
 
Dix-neuf directeurs de galerie font état de réalisations au plan des partenariats 
communautaires et des activités de relations externes. La création de festivals est un 
exemple de partenariat innovateur pratiqué par la Art Gallery of Algoma (festival de film 
Shadow of the Mind et le Festival international de tambour). Certains directeurs font état 
de la coopération entre les galeries, un d’entre eux déclarant que « grâce à nos 
partenariats, nous avons pu publier un catalogue plus soutenu pour chaque 
exposition ». 
 
D’autres galeries font état d’un rôle dans l’aménagement urbain. Le Burlington Art 
Centre observe que la galerie est bien intégrée à sa collectivité et qu’elle est maintenant 
« perçue comme jouant un rôle important dans l’aménagement de la zone riveraine et 
du centre-ville, dans la création de communautés saines, le développement 
économique, le tourisme [et] dans l’image de marque de la ville. » 
 
Voici quelques exemples d’activités de relations externes : 
 

• la mise sur pied d’un programme d’art public et un comité d’art municipal en lieu 
public ; 

• un programme visant à promouvoir le bénévolat chez les jeunes ; et 
• un dialogue communautaire sur la violence des jeunes organisé par la galerie 

elle-même. 
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Production de recettes ou santé financière générale 
 
Les directeurs de 19 galeries font état de réussites au plan de la production de recettes 
ou de leur santé financière générale. Ces réalisations comprennent notamment : 
 

• « augmentation du nombre de dons de particuliers et d’entreprises » ; 
• « augmentation du nombre de subventions » ; 
• « établissement et stabilisation du financement et du personnel provenant de 

l'Université » ; 
• « augmentation des ventes, surtout dans la boutique » ; 
• la création d’un « commanditaire de l’exposition » et d’un « programme de dons 

commémoratifs » ; 
• « réduction du déficit » ; 
• « augmentation de la stabilité financière ». 

 
La situation financière des galeries est examinée plus en profondeur dans la section 12, 
Situation financière. 
 
Expositions 
 
Quatorze directeurs de galerie font état de réalisations au plan des expositions. Bien 
que certains aient nommé des expositions particulières (comme « Carr, O’Keeffe, Kahlo: 
Places of Their Own » et « Jack Bush – Hymn to the Sun »), d’autres mentionnent la 
« meilleure qualité et plus grand nombre d’expositions », « une programmation 
d’expositions plus diversifiée et équilibrée », et « une plus grande diversité d’artistes et 
de médiums dans les expositions ». On mentionne également un « programme 
d’expositions bien organisées » et un « plus grand nombre d’expositions itinérantes ». 
 
Programmation éducative 
 
Treize galeries déclarent avoir une programmation éducative. Beaucoup de directeurs 
ont noté comme réalisation une amélioration de la qualité et du nombre de ces 
programmes. D’autres ont noté les réalisations suivantes : 
 

• la création d’un fond pour fournir des cours d’arts à des familles défavorisées ; 
• un nouveau programme scolaire réunissant des recherches Internet avec visite 

d’une galerie réelle ; 
• la création d’un fond pour défrayer les frais d’autobus des visites scolaires ; et 
• un programme bénévole de relations externes qui donne des outils de production 

médiatiques à des jeunes dans des quartiers défavorisés. 
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Développement et utilisation des collections 
 
Douze directeurs de galerie font état de réalisations dans le développement de leurs 
collections. Ce développement comprend « l’acquisition active des œuvres pour les 
collections contemporaines » et la « constitution d’une collection permanente et de 
relations avec des donateurs ». La section 8 de ce rapport propose une information 
statistique complémentaire sur les collections. 
 
Profil 
 
Un profil amélioré est relevé par onze galeries. Six directeurs de galerie estiment avoir 
réussi à augmenter le profil de leur galerie dans leur collectivité, tandis que trois galeries 
ont mentionné une amélioration de leur profil national et international. Un directeur de 
galerie a noté une « amélioration du profil institutionnel auprès des organismes pairs ». 
 
Bâtiments, terrains et installations 
 
Onze galeries font état de réalisations au plan des bâtiments, des terrains et des 
installations. Des rénovations et de nouveaux immeubles ont permis aux galeries de 
« créer de précieux lieux d’exposition », un « espace de rangement additionnel » et 
« une augmentation des salles d’entreposage et d’étude des collections ». D’autres 
améliorations, comme une meilleure signalisation et des lieux plus fonctionnels, ont 
favorisé l’accessibilité des galeries. 
 
Ressources humaines 
 
Sept directeurs font état de réalisations au chapitre des ressources humaines, y compris 
un investissement dans le développement professionnel et la « formation de la relève 
muséale ». Un directeur a observé que l’embauche d’une personne « pour s’occuper du 
développement et de la planification des affaires a considérablement augmenté les 
recettes et amélioré notre capacité d’accès à de nouvelles sources de financement ». 
 
Planification stratégique 
 
L’élaboration et l’implantation d’un plan stratégique sont citées comme autant de 
réussites par six galeries. Comme le dit un porte-parole, la planification stratégique « est 
utile lorsqu'il y a plus de défis et moins de ressources ». Selon un autre, « après 
quelques faux départs, la galerie a suivi une session de planification stratégique en 2000 
et réussi à mettre en œuvre son plan. Nous l'avons revu en 2003 et nous sommes en 
train de le mettre à jour pour qu'il reflète la direction actuelle de la galerie. » 
 
Recherche et publications 
 
Six galeries font état de réalisations au plan des publications et de la recherche. Celles-
ci comprennent une augmentation de « la qualité et du nombre de publications 
produites », un « engagement en faveur de l’érudition » et des réalisations générales 
« au plan de la recherche et des publications ». 
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Gouvernance du conseil 
 
Cinq directeurs de galerie indiquent comme réalisation l’amélioration de la gouvernance 
du conseil. Comme l’observe un directeur, « En 1991, le conseil comptait 10 membres et 
il n’était pas aussi diversifié qu’il aurait pu l’être. Il n’y avait presque pas de règlements. 
Le conseil compte maintenant 12 personnes et les règlements ont été réécrits selon des 
normes acceptables. » Une autre galerie a profité d’un programme de développement 
des capacités pour « élaborer des profils de compétences [pour les membres du conseil] 
qui vont dans le sens de nos objectifs stratégiques ». La galerie a alors réalisé une série 
d’entrevues professionnelles, menant à un conseil réunissant le savoir-faire dont la 
galerie avait besoin. L’image de la galerie s’en est trouvée d’autant améliorée dans sa 
ville. Parmi les autres commentaires témoignant d’une gouvernance améliorée retenons 
« une plus grande représentation communautaire dans les comités consultatifs » et la 
création d’un « conseil indépendant permettant la prise de décisions autonomes ». 
 
Marketing 
 
Quatre galeries indiquent avoir eu des réussites au plan du marketing du profil de leur 
site Internet ou du développement de leur présence sur Internet en faisant appel à de 
nouvelles stratégies de marketing et de communication. Une galerie a amélioré ses 
communications par un « journal bimensuel, un kiosque dans la rue, une nouvelle 
signalisation dans les salles [et] une rubrique régulière dans un journal local ». 
 
Fréquentation 
 
Quatre galeries ont indiqué que l’augmentation de la fréquentation était leur plus grande 
réalisation. Elle a également été signalée comme tributaire d’autres réussites comme 
l’augmentation des salles d’exposition ainsi que l’amélioration des programmes 
éducatifs et des expositions. 
 
Autres réponses 
 
Quelques réalisations échappent à tout classement : 
 

• « amélioration de la qualité de toute la programmation » ; 
• « élargissement des paramètres locaux des programmes au profit de dimensions 

locales, nationales et internationales » ; 
• « établissement d’une nouvelle galerie et de tous les aspects de son 

programme » ; 
• « obtention d’un bail de 5 + 5 ans dans une succursale de bibliothèque - milieu 

stable et fréquentation accrue par la clientèle de la bibliothèque » ; et 
• « transfert à un nouveau domaine de programmes [du ministère] ». 
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Défis 
 
Le financement demeure le défi le plus urgent que doivent relever les galeries de 
l’Ontario, selon 35 des 38 galeries. 
 
Ces défis ont été regroupés dans les catégories suivantes, classées selon leur 
fréquence : 
 

• financement (35 galeries) ; 
• installations (14) ; 
• publics et fréquentation (10) ; 
• ressources humaines (7) ; 
• planification stratégique et élaboration de politiques (7) ; 
• développement du conseil et du bénévolat (6) ; 
• relations avec la collectivité (4) ; 
• profil et marketing (3) ; et 
• autres réponses. 

 
Financement 
 
La viabilité générale et la bonne santé financière, le financement public, la concurrence 
entourant les donateurs, le soutien du secteur privé et le soutien d’une université sont 
autant de défis de financement. 
 

 Viabilité et santé financière générale 
 
La viabilité et la santé financière générale ont été mentionnées par 17 directeurs de 
galerie, plus précisément : 
 

• « des fonds de fonctionnement et immobiliers insuffisants » ; 
• « besoin d’un meilleur financement pour augmenter les heures » ; 
• « absence de ressources financières pour améliorer le personnel et les autres 

programmes » ; 
• « ralentissement économique – réduction des ventes et de la fréquentation » ; 
• « décalage entre l’ambition de l’organisme et ses ressources financières » ; 
• des compressions « suscitent des inquiétudes autour de la programmation 

future, du personnel, des heures d’ouverture, etc. » ; 
• le besoin de fonds pour faire des acquisitions ; et 
• le besoin de créer un fonds de dotation. 
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 Financement public 
 
La majorité des commentaires concernant les défis entourant le financement public  
portait sur les compressions du financement provincial et municipal au cours des dix 
années précédentes. En voici quelques-uns : 
 

• « compression du financement provincial – nous recevions 140 000 $ d'un 
budget de 900 000 $ ; maintenant, nous recevons 37 700 $ d'un budget de 
fonctionnement de 1 778 000 $ » ; 

• « compression considérable des subventions provinciales » ; 
• « réduction du financement provincial » ; 
• « instabilité financière – notamment, l'absence de financement du Conseil des 

arts de l'Ontario et des autres organismes publics » ; 
• « les levées de fonds continuent d’être difficiles depuis les compressions de la 

ville » ; 
• « besoin d’un financement de fonctionnement municipal en plus de locaux 

gratuits » ; et 
• « financement municipal inadéquat ». 

 
Les directeurs des galeries affiliées à d’autres établissements ou gouvernements ont fait 
état de limites dans leur capacité de lever des fonds, puisqu’elles ne sont pas reconnues 
en tant qu’entités distinctes par certaines fondations et certains organismes de 
financement. 
 

 Concurrence entourant les donateurs 
 
La concurrence entourant les donateurs préoccupe 11 directeurs de galerie. Un 
directeur a déclaré qu’il y avait des « besoins croissants des autres organismes locaux 
sans but lucratif, les besoins culturels étant perçus comme moins prioritaires que ceux 
en santé, en service sociaux et en sports ». 
 

 Soutien du secteur privé 
 
Cinq directeurs de galerie ont spécifiquement mentionné le soutien du secteur privé 
comme un défi de financement. Un directeur a observé qu’il y a « une concurrence 
accrue pour moins d’argent du secteur privé ». Une galerie située dans une petite ville 
indique que « la fermeture d'entreprises locales nous a obligé à nous trouver d’autres 
commanditaires ou donateurs du secteur privé ». 
 

 Soutien des universités 
 
Les directeurs de quatre galeries affiliées à des universités ont indiqué qu’ils ne sont pas 
en mesure de lever des fonds pour leurs propres besoins, car ils doivent s’adresser au 
service d’aménagement de l'université. Or, les campagnes de levées de fonds 
desservent en priorité les grands objectifs de l’université et non ceux de la galerie. Parmi 
les autres commentaires, « financement de fonctionnement de misère » et « soutien 
universitaire stagnant ». 
 



 13

Bâtiments, terrains et installations 
 
Quatorze galeries font état de défis au chapitre des installations, en deuxième position 
derrière les inquiétudes financières. Un directeur a indiqué que l’absence de lieu 
d’exposition nuisait à la capacité de la galerie d’« organiser des expositions importantes 
[et] de mettre à profit une collection permanente solide ». Parmi les autres défis 
mentionnés, on retrouve le manque de salles climatisées, un entreposage restreint, un 
accès limité à la plate-forme de chargement et une augmentation des frais d'électricité. 
Les directeurs de deux galeries affiliées à une université ont fait état de problèmes avec 
l'emplacement de la galerie et sa visibilité générale dans sa collectivité. 
 
Fréquentation 
 
Dix galeries font état de défis au plan de la fréquentation. Trois galeries constatent qu’il 
est difficile d’« atteindre les communautés culturelles ». Un directeur a fait remarquer 
que le développement de publics est « une lutte constante surtout lorsqu’on a moins de 
personnel et d’argent ». Les changements démographiques préoccupent certaines 
galeries dans les petites collectivités. Un directeur a observé que « beaucoup de 
professionnels et de jeunes quittent la ville à la recherche de nouvelles opportunités ». 
Un recul de la fréquentation par les touristes depuis le 11 septembre et l’épidémie du 
SRAS ont également nuit à plusieurs galeries. 
 
Ressources humaines 
 
Sept galeries font état de défis au chapitre des ressources humaines. Le manque de 
personnel constitue la principale inquiétude. Un directeur constate « l’incapacité [de la 
galerie] de se doter de plus de programmes publics à cause du manque de personnel ». 
Un autre a cité « l’augmentation de la charge de travail du personnel qui en fait 25 % de 
plus avec le même nombre de personnes ». On relève également la difficulté de retenir 
du bon personnel dans une région rurale ou la présence d’emplois mieux payés (comme 
ceux du gouvernement fédéral à Ottawa). 
 
Planification et politiques 
 
Sept galeries ont évoqué les défis entourant la planification et les politiques. Certains 
commentaires visaient les processus de planification stratégique : 
 

• « entente autour de la vision/alignement – à tous les paliers gouvernementaux, 
administrateurs, personnel et bénévoles » ; et 

• « processus de planification stratégique pour tenter d’établir une structure de 
gouvernance plus efficace ». 

 
Les autres commentaires portaient sur des politiques précises comme la réorientation 
des politiques des collections par l’entremise d’un « processus public difficile ». 
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Développement du conseil et du bénévolat 
 
Six directeurs de galerie estiment qu’il y a des défis au niveau du développement du 
conseil et du bénévolat. Un directeur a noté qu’il est « plus difficile de trouver des gens 
qui sont en mesure de consacrer du temps et de l’énergie à des projets de levée de 
fonds. [Notre] personnel bénévole âgé dévoué diminue, et les nouveaux membres ne 
font pas preuve du même dévouement ni du même empressement à donner de leur 
temps ». Un autre directeur suggère que « le visage du bénévolat change. Les 
bénévoles ont des attentes très élevées quant aux avantages qu’ils comptent obtenir et 
sont moins prêts à s’engager pendant plus de douze mois », préférant faire leur 
bénévolat autour d’un projet plus court ». 
 
Relations avec la collectivité 
 
Quatre galeries ont indiqué que les relations avec la collectivité présentaient des défis, 
notamment : 
 

• le rétablissement de bonnes relations avec des organismes communautaires 
échaudés ; 

• l’absence de soutien des collègues universitaires pour une galerie affiliée à une 
université ; 

• la concurrence avec une municipalité pour les expositions et des collections 
d’œuvres d’art ; et 

• la concurrence avec les autres possibilités de divertissement pour intéresser le 
public. 

 
Profil et marketing 
 
Trois galeries ont mentionné des défis au niveau de leur profil et du marketing. Des 
ressources humaines et financières insuffisantes ont été citées comme limitant la 
capacité des galeries de se vendre à l'intérieur et à l’extérieur de leur collectivité. 
 
Autres défis 
 
Certains défis que nous n’avons pu regrouper ailleurs comprennent « la création d’une 
présence distincte et ciblée avec des programmes contemporains et éducatifs 
bénéficiant de leur proximité unique à des collections historiques » et « le nombre limité 
d'organismes culturels locaux ». 
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Section 3 : Programmation artistique 
 
Les 37 galeries qui ont fourni des renseignements sur leur programmation artistique ont 
présenté 555 expositions en 2002-2003, soit une moyenne de 15 par galerie. Parmi ces 
555 expositions, 
 

• 434 ont été produites entièrement à l’interne ; 
• 53 étaient des collaborations organisées conjointement avec d’autres 

établissements ; 
• 3 ont été produites et mises en tournée par le Musée des beaux-arts du Canada 

(MBAC) ; 
• 41 ont été produites et mises en tournée par des galeries ontariennes autres que 

le MBAC ; 
• 23 ont été produites et mises en tournée par d’autres galeries au Canada ; 
• 2 ont été produites et mises en tournée par des établissements américains ; et 
• 5 ont été produites et mises en tournée par des galeries de l’extérieur du Canada 

et des États-Unis. 
 
Il y a eu beaucoup plus d’expositions temporaires (428) que d’expositions provenant des 
collections permanentes des galeries (138). 
 
Soixante-dix expositions ont été produites par les galeries ayant répondu à l’enquête et 
mises en tournée (pas nécessairement en Ontario). Les galeries de prêt les plus actives 
sont le Musée des beaux-arts du Canada (32 expositions en tournée), Museum London 
(5), la Tom Thomson Gallery (5) et la Art Gallery of Hamilton (4). 
 
Environ mille artistes (995) ont reçu un cachet des galeries participantes. Vingt-six 
galeries affirment avoir versé des indemnités quotidiennes à 355 artistes invités. 
 
Des commandites privées en argent comptant ont été reçues pour 117 expositions dans 
28 galeries. 
 
Trente-deux galeries affirment avoir consacré des expositions à des groupes 
communautaires locaux ou à un palier du système scolaire. Parmi ces 32 galeries,  
 

• 10 ont eu des expositions destinées aux écoles élémentaires ; 
• 20 ont eu des expositions destinées aux écoles secondaires ; 
• 11 ont eu des expositions destinées aux écoles postsecondaires ; et 
• 12 ont eu des expositions consacrées à des associations artistiques. 

 
De plus, quelques galeries affirment avoir eu des expositions consacrées à d’autres 
groupes communautaires, comme des associations locales de fierté gaie, l’initiative de 
sensibilisation au sida de la London Homeless Coalition Kids for Kids Africa et une 
« communauté politiquement engagée » locale. 
 
La section 14 renferme des statistiques sur l’évolution des expositions entre 1993 et 
2003. 
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Section 4 : Services au public 
 
Journées et heures d’ouverture 
 
Les horaires d’ouverture les plus fréquents pour les 38 galeries déclarant leurs heures 
d’ouverture sont : 
 

• mardi à dimanche (14 galeries) ; 
• lundi à dimanche (11 galeries) ; 
• mardi à samedi (7 galeries) ; 
• mercredi à dimanche (3 galeries) ; 
• lundi à samedi (2 galeries) ; 
• mercredi à samedi (1 galerie). 

 
Autrement dit, parmi les 38 galeries, 11 sont ouvertes au public sept jours par semaine 
et 16, six jours par semaine. 
 
Dans l’ensemble, les 36 galeries ayant compté leurs heures au cours de l’année ont été 
ouvertes un total d’environ 71 000 heures en 2002-2003, soit une moyenne de presque 
2 000 heures par galerie. Autrement dit, chaque galerie est ouverte en moyenne 38 
heures par semaine. 
 
Vingt-deux galeries sont ouvertes le soir en semaine, pendant six heures en moyenne. 
La majorité (17 sur 22) d’entre elles sont ouvertes le jeudi soir, suivi des mercredi (10), 
vendredi (5), mardi (5) et lundi soirs (2). 
 
En plus de ces heures d’ouverture, 23 galeries déclarent avoir du personnel au travail 
hors des heures d’ouverture. Dix-huit d’entre elles déclarent travailler le lundi et cinq les 
lundi et mardi. 
 
Les galeries furent invitées à indiquer leurs saisons de pointe. Parmi les 37 réponses, 28 
ont indiqué l'automne, 20 le printemps, 19 l’été et 13 l’hiver. (Le total est supérieur à 37 
parce que les galeries pouvaient choisir plus d’une saison de pointe. 
 
Politiques sur les droits d’entrée 
 
Concernant les droits d’entrée, 20 galeries affirment n’en prélever aucun. Neuf misent 
sur les contributions volontaires et cinq ont des droits d’entrée obligatoires. Quatre 
autres galeries ont plusieurs politiques à cet égard (dont trois où l’entrée est gratuite). 
 
Le prix d'admission moyen pour un adulte est un peu moins de 7 $ dans les neuf 
galeries où l’entrée est payante. Les aînés et les étudiants doivent payer en moyenne 
5 $. 
 
Les statistiques sur l’évolution des publications et des droits d’entrée entre 1993 et 2003 
se trouvent à la section 14. 
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Sites Web 
 
Les galeries furent invitées à préciser le type de contenu qu'elles proposent sur Internet. 
Parmi les 37 galeries qui ont répondu à cette question, 34 diffusent des renseignements 
sur leurs expositions et 29 des reproductions d’œuvres d’art. Parmi ces dernières, huit 
affirment rémunérer les artistes dont les œuvres sont diffusées. Vingt galeries ne 
rémunèrent pas les artistes et une dernière a déclaré négocier les droits directement 
avec l’artiste. De plus, huit galeries proposent des expositions en ligne, six diffusent des 
publications sur Internet et deux y diffusent leur rapport annuel. 
 
Onze galeries ont fourni des données sur la fréquentation de leurs sites en 2002-2003. 
Ces onze galeries ont déclaré avoir reçu un total de 3 millions de visiteurs au cours de 
cette période, soit une moyenne de presque 270 000 par galerie. (Veuillez noter que 
ceci est beaucoup moins que le nombre d’« appels de fichier1 ».) 
 
Dix galeries proposent également des images d’œuvres de leurs collections dans 
Muséevirtuel.ca. Quatre galeries exposent virtuellement dans d’autres sites, notamment 
dans le Réseau canadien d’information sur le patrimoine (RCIP). Une galerie a déclaré 
que des images provenant de ses collections étaient exposées à amico.org. 
 
Publications 
 
Les galeries publiques de l’Ontario sont très actives au niveau de l’édition : 
 

• 31 galeries ont produit au moins un catalogue d’exposition en 2002-2003, en 
moyenne 4,6 catalogues chacune. 

• 22 des galeries publiques de l’Ontario déclarent avoir produit 136 autres 
publications en 2002-2003. 

• 29 galeries déclarent avoir produit 117 bulletins imprimés, tandis que 8 galeries 
ont produit 76 bulletins électroniques en 2002-2003. 

 
Développement professionnel et conférences 
 
Vingt-deux galeries ont indiqué qu’elles avaient présenté ou produit 272 activités de 
développement professionnel en 2002-2003, dont des cours, des ateliers et des 
séminaires. De plus, 42 conférences ont été présentées ou produites par des galeries 
ontariennes. 
 

                                                      
1 Selon le dictionnaire Internet « Raise your Sites » (http://www.raise-your-
sites.co.uk/tips_and_glossary.html), une visite d’un site Web est « le temps passé par un visiteur pendant 
qu’il est connecté au site Web tout en demandant des fichiers (accès) sur diverses pages (pages visitées). 
Une visite est comptée chaque fois que le visiteur quitte le site. » Voici la définition d’« appel de fichier », 
selon le même dictionnaire : « Un appel de fichier sur Internet signifie une seule demande par un navigateur 
pour un seul élément d’un serveur web. Par conséquent, lorsqu’un navigateur Web demande d’afficher une 
page contenant quatre éléments graphiques, il y a cinq appels de fichiers : un pour la page HTML et un pour 
chacun des quatre graphiques ». 
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Les galeries ont mentionné les activités spécifiques de développement professionnel 
suivantes : 
 

• conférences par des artistes ; 
• programmes de relations externes ; 
• conférences des conservateurs ; 
• visites de la galerie et accueil de visiteurs difficiles (« le groupe de visiteurs 

infernal ») ; 
• formation sur place des éducateurs ; 
• ateliers de maître ; et 
• activités pour adolescents. 

 
 
Section 5 : Fréquentation 
 
La fréquentation totale des 37 galeries ayant fourni des données à ce sujet a dépassé 
2,1 millions de visiteurs en 2002-2003. Le Musée des beaux-arts du Canada et le Musée 
des beaux-arts de l’Ontario accueillent plus de la moitié du nombre total de visiteurs. Le 
Burlington Art Centre, la Collection McMichael et Museum London ont eu plus de 
100 000 visiteurs chacun. 
 
Le tableau 2 présente la fréquentation en 2002-2003 selon le type de galerie. 
 

Tableau 2 : Fréquentation selon le type de galerie, 2002-2003 

Type Fréquentation 
% de la 

fréquentation des 
37 galeries

Nombre de 
galeries

Provincial 848 714 40 % 5
National 623 754 29 % 2
Municipal 497 852 23 % 16
Autre 69 786 3 % 6
Centre d’art 
autogéré 12 200 1 % 1

Total 2 052 306 100 % 37
 
Les statistiques sur l’évolution de la fréquentation entre 1993 et 2003 se trouvent à la 
section 14. 
 
Vingt-six galeries déclarent avoir des membres qui paient des cotisations2. Il y a 58 000 
adhésions individuelles, comprenant les étudiants, les aînés, les artistes et les 
adhésions individuelles. Il y avait 6 400 adhésions de couples, doubles, de famille ou de 
groupe, et 600 adhésions d'entreprises, de commanditaires ou corporatives. De plus, les 
galeries de l’Ontario ont accordé 2 000 adhésions gratuites. 
 
                                                      
2 Ces chiffres portent sur le nombre d’adhésions et non le nombre de membres visés par les adhésions. 
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Autres activités communautaires 
 
Les galeries ont présenté plus de 1 000 activités communautaires, dont l’utilisation de la 
galerie pour des fêtes privées et d’autres événements particuliers. Environ 700 de ces 
activités ont généré des recettes pour les galeries. Ces activités communautaires 
comprenaient 234 activités corporatives dans 21 galeries, 67 mariages (4 galeries), 65 
projections de film (7 galeries) et divers autres événements spéciaux comme des ventes 
aux enchères, des réceptions-cadeaux pour bébé, des fêtes prénuptiales, des bar-
mitsva, des rencontres de Chambre de commerce, des activités de levée de fonds, des 
réceptions, des fêtes de départ à la retraite, des séminaires, des activités universitaires 
et des dégustations de vin. 
 
 
Section 6 : Marketing 
 
Le questionnaire de l’échange de données a demandé aux galeries publiques d’indiquer 
le nombre de leurs publicités payées au cours de l’année précédente. Le tableau 3 
indique que les galeries font surtout appel aux médias imprimés, 35 galeries y ayant fait 
paraître quelque 1 800 annonces, soit une moyenne de 50 par galerie. Quatorze 
galeries ont fait diffuser 600 spots publicitaires à la radio et 10 galeries affirment avoir 
payé pour 71 courriels publicitaires. Les galeries annoncent peu à la télévision, seules 
trois galeries déclarant avoir fait passer 41 messages publicitaires en tout. 
 
Le tableau 3 indique également que les publicités imprimées étaient également la forme 
la plus répandue de mention dans les babillards communautaires gratuits, 33 galeries 
ayant fait paraître plus de 2 200 annonces imprimées non payées, soit une moyenne de 
67 par galerie. Vingt-cinq galeries ont diffusé environ 1 000 spots publicitaires gratuits à 
la radio, et 18 galeries ont fait appel à presque 800 courriels publicitaires gratuits. 
 

Tableau 3 : Publicité payée et gratuite, 2002-2003 

Type de publicité Payée Gratuite Total 

Médias imprimés 1 759 2 208 3 967 
Radio 625 966 1 591 
Courriel 71 784 855 
Télévision 41 485 526 
Total 2 496 4 443 6 939 

 
De plus, 33 galeries distribuent des dépliants de marketing, 24 galeries distribuent des 
affiches et 16 distribuent des cartes postales. Les autres documents de marketing 
utilisés par les galeries publiques comprennent des bannières, des signets, des 
panneaux d’autobus, des calendriers, des télécopies, des circulaires, des invitations, 
des bulletins, des communiqués, des messages d’intérêt public et des guides de 
spectacles. 
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Section 7 : Taxes 
 
En tout, 20 galeries publiques de l’Ontario ont remis 1,1 million de dollars nets en taxe 
de vente provinciale (TVP). Certaines galeries remettent de la TPS au gouvernement 
fédéral, tandis que plusieurs autres récupèrent de la TPS (étant donné que leurs 
dépenses dépassent leurs recettes gagnées). Ensemble, 15 galeries ont déclaré avoir 
récupéré 1,2 million de dollars de plus en TPS qu’elles n’ont remis au gouvernement 
fédéral en 2002-2003. Beaucoup de galeries ont observé que la TPS, la TVP et les 
charges sociales étaient remises par un organisme central comme une université ou un 
gouvernement municipal (et ne sont donc pas compris dans ces chiffres). 
 
 
Section 8 : Collections 
 
Les 34 galeries publiques déclarent avoir des collections permanentes contenant 
180 000 œuvres. Le Musée des beaux-arts de l’Ontario et le Musée des beaux-arts du 
Canada comptent 74 000 œuvres, soit 41 % du nombre total d’œuvres. 
 
Trente galeries ont fourni une valeur d'expertise ou estimée de leurs collections 
permanentes. Ces collections vaudraient plus de 373 millions de dollars. (Comme le 
Musée des beaux-arts de l’Ontario et le Musée des beaux-arts du Canada n’ont pas 
déclaré la valeur de leurs collections, ce montant ne comprend pas leurs grandes 
collections.) 
 
Parmi les 14 800 œuvres ajoutées aux collections permanentes en 2002-2003, 14 500 
(ou 98 %) d’entre elles proviennent de dons. Ces œuvres données ont été évaluées à 
plus de 130 millions de dollars. Trente galeries ont reçu des dons d’œuvres d’art au 
cours de l’année. 
 
Dix-neuf galeries ont déclaré avoir un total de 8,6 millions de dollars pour acquérir des 
œuvres d’art, dont 3,3 millions ajoutés en 2002-2003. En 2002-2003, 21 galeries 
publiques ont acheté un total de 330 œuvres d’une valeur totale de 7,2 millions. Le 
Musée des beaux-arts du Canada est à l’origine de la majorité de ces montants. 
 
Vingt-six galeries ont fourni des renseignements sur les bases de données servant à 
gérer leurs collections. Les logiciels de bases de données les plus utilisés sont Microsoft 
Access (14 galeries), suivi de Microsoft Excel, Filemaker Pro et MultiMimsy (2 galeries 
chacun). 
 
L’assurance pour les collections permanentes a totalisé 400 000 $ en 2002-2003. 
 
Huit galeries affirment que le coût de l’assurance de leurs expositions itinérantes a 
dépassé 500 000 $ dollars. Le Musée des beaux-arts de l’Ontario est à l’origine de la 
majorité de ce montant. 
 
Les statistiques sur l’évolution des collections entre 1993 et 2003 se trouvent à la 
section 14. 
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Section 9 : Éducation artistique et apprentissage des arts 
 
Le tableau 4 indique qu’en 2002-2003, 31 galeries publiques ont déclaré avoir 6 100 
activités ou programmes d’éducation artistique qui ont touché directement plus de 
330 000 jeunes de moins de 18 ans, soit à titre de producteurs, d’auteurs ou de 
participants. Plus de 500 artistes ont participé à ces activités. 
 
Le tableau 4 indique que 35 galeries ont déclaré avoir fourni 28 200 activités 
d’apprentissage des arts (c.-à-d., des activités ou des programmes par, pour ou avec 
des publics de tous les âges et visant à sensibiliser les gens aux arts, à développer leur 
connaissance des arts ou à les faire participer aux arts). Ces activités ont touché 
231 000 personnes et mobilisé 820 artistes. 
 

Tableau 4 : Activités d’éducation artistique (chez les 
moins de 18 ans) et d’apprentissage des arts, 2002-2003 

Activité Nombre 
d’activités

Nombre de 
personnes 

atteintes

Nombre 
d’artistes 

participants 
Éducation artistique 6 116 327 433 502 
Apprentissage des arts 28 196 231 297 822 
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Section 10 : Effectif 
 
Le graphique 1 indique qu’en 2002-2003, les 34 galeries ayant répondu à cette section 
de l’échange de données comptent un effectif global de 1 100 personnes, dont une 
permanence de 709 à temps plein et 301 à temps partiel. Il y avait également 22 
employés temporaires à temps plein et 117 à temps partiel. 
 
Plus de 3 600 bénévoles ont travaillé dans les galeries de l’Ontario en 2002-2003, soit 
trois fois plus de personnes que l’effectif total. 
 

Graphique 1 : Personnel et bénévoles dans 34 galeries de l'Ontario, 2002-2003
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Trente galeries ont fourni une ventilation détaillée de leur effectif. Comme beaucoup de 
galeries se sont abstenues de certaines sections, il n’est pas possible de faire une 
analyse détaillée des postes. Toutefois, on trouvera ci-dessous une liste du nombre de 
galeries ayant un effectif permanent à temps plein dans certains postes : 
 

• 15 galeries ont 16 PDG, directeurs généraux ou directeurs (un centre a deux 
codirecteurs) ; 

• 15 galeries ont 15 directeurs-conservateurs ; 
• 1 galerie a deux sous-directeurs ; 
• 6 galeries ont 14 directeurs ou responsables du développement ou des levées 

de fonds ; 
• 4 galeries ont 7,5 directeurs ou responsables du marketing, des communications 

ou des relations publiques (la demie-personne occupant un autre poste à temps 
partiel) ; 
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• 5 galeries ont 7 conservateurs séniors ; 
• 5 galeries ont 11 conservateurs intermédiaires ; 
• 2 galeries ont 4 conservateurs juniors ; 
• 4 galeries ont 4 directeurs ou responsables de collections ; 
• 7 galeries ont 7 préposés au registre ; 
• 1 galerie a 5 conservateurs (de niveau technique ou fonctionnel) ; 
• aucune galerie n’a de technicien en conservation ; 
• 1 galerie a un archiviste ; 
• 1 galerie a un bibliothécaire. 

 
Vingt-huit galeries ont fourni des estimations de leurs heures de bénévolat. Les 3 600 
bénévoles dans ces 28 galeries ont travaillé un total de 244 000 heures en diverses 
capacités, soit une moyenne de 68 heures par bénévole. 
 
Les bénévoles jouent les rôles suivants selon les galeries : 
 

• dans 23 galeries, il y a 268 membres élus bénévoles du conseil d’administration 
ou du comité consultatif ; 

• dans 23 galeries, il y a 156 membres nommés bénévoles du conseil 
d’administration ou du comité consultatif ; 

• dans 4 galeries, il y a 138 éducateurs, agents d’éducation ou interprètes 
bénévoles ; 

• dans 4 galeries, il y a 13 bibliothécaires bénévoles ; et 
• dans 4 galeries, il y a 5 responsables ou coordonnateurs bénévoles. 

 
Les statistiques sur l’évolution de l’effectif et des bénévoles entre 1993 et 2003 se 
trouvent à la section 14. 
 
 



 24

Section 11 : Financement des immobilisations 
 
Dix-neuf galeries ont fourni des renseignements au sujet de 24 projets d’immobilisations 
pour lesquels elles avaient reçu un financement en 2002-2003. Le financement total de 
ces projets en 2002-2003 est de 10,6 millions de dollars, dont : 
 

• 5,9 millions (56 %) de sources privées ; 
• 2,6 millions (24 %) du gouvernement fédéral ; 
• 1,6 million (15 %) des gouvernements municipaux ; et 
• 470 000 $ (4 %) du gouvernement provincial. 

 
Quant au type de projets d’immobilisations : 
 

• 5 étaient des campagnes de construction de galerie (valeur globale de 
7,7 millions) ; 

• 4 visaient l’acquisition de grands équipements (2,3 millions) ; 
• 10 étaient des rénovations (valeur globale de 460 000 $) ; et 
• 5 étaient d’autres projets (170 000 $). 

 
Quatre projets en cours au Musée des beaux-arts de l’Ontario et au Musée des beaux-
arts du Canada s’arrogent à eux seuls la majorité du financement de ces projets 
d’immobilisations. 
 
Le financement des 20 autres projets (2,7 millions en tout) provenait des sources 
suivantes : 
 

• les gouvernements municipaux ont fourni 1,6 million (59 %) ; 
• les sources privées ont contribué 590 000 $ (22 %) ; 
• le gouvernement fédéral a contribué 260 000 $ (10 %) ; et 
• le gouvernement provincial a fourni 260 000 $ (10 %). 
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Section 12 : Situation financière 
 
Remarque : Hill Stratégies Recherche a affecté des données provenant des états 
financiers publiés de la Collection McMichael et du Musée des beaux-arts du Canada à 
la section sur la situation financière du formulaire de l’échange de données de 2003. 
Toutes les autres galeries ont soumis le formulaire de l’échange de données, qui 
correspond exactement au formulaire financier du Conseil des arts de l’Ontario. 
 
Trente-trois galeries ont fourni des détails complets de leur situation financière en 2002-
2003. Ces 33 galeries avaient des recettes globales de 109,7 millions de dollars et des 
dépenses globales de 104,4 millions en 2002-2003. Le calcul d’un « surplus » de 
5,3 millions est quelque peu trompeur, puisque les 6,4 millions de dollars consacrés aux 
achats d’œuvres d’art du Musée des beaux-arts du Canada n'ont pas été rentrés dans la 
section sur les dépenses de fonctionnement de l'échange de données. Toutefois, les 
recettes pour ces achats étaient incluses dans les recettes de fonctionnement. Si l’on 
exclut ce montant, les 34 galeries auraient essuyé un déficit collectif de 1,1 million, avant 
les transferts interfonds. 
 
Les 109,7 millions de dollars en recettes globales sont répartis ainsi : 
 

• 69,0 millions de dollars (63 %) proviennent de sources publiques ; 
• 27,1 millions (25 %) ont été gagnés ; 
• 12,5 millions (11 %) proviennent de dons du secteur privé ; et 
• 1,2 million (1 %) proviennent d’autres sources. 

 
Le graphique 2 présente cette ventilation des recettes de fonctionnement. 
 
 
Recettes selon le budget 
 
Le tableau 5 présente un sommaire des recettes des 34 galeries déclarantes selon 
l’importance de leur budget. Les recettes gagnées et celles provenant du secteur privé 
varient énormément, les galeries les plus grandes gagnant un pourcentage relativement 
élevé de leurs recettes tout en faisant relativement peu appel au secteur privé. Le 
financement public est comparable pour quatre des cinq groupes. Seules les galeries 
ayant des recettes entre 1,5 et 3,5 millions reçoivent moins de la moitié de leur 
financement de sources publiques. 
 
Si l’on exclut le Musée des beaux-arts du Canada, le Musée des beaux-arts de l’Ontario 
et la Collection McMichael, les 31 autres galeries ont des recettes globales de 
19,2 millions de dollars. Ces 31 galeries (ayant des recettes inférieures à 3,5 millions) 
gagnent 20 % de leurs recettes, en lèvent 24 % auprès du secteur privé, en reçoivent 
55 % de sources publiques et en trouvent 1 % ailleurs. 
 
Le graphique 3 illustre cette ventilation. Si on le compare au graphique 2, on constate 
que les 31 petites galeries gagnent un pourcentage inférieur de leurs recettes, en lèvent 
plus auprès du secteur privé et reçoivent un pourcentage inférieur de sources publiques. 
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Graphique 2 : Recettes des 34 galeries d'art de l'Ontario, 2002-2003
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Graphique 3: Recettes de 31 galeries de l'Ontario ayant des recettes globales inférieures 
à 3,5 millions $ , 2002-2003
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Tableau 5 : Sources des recettes selon le budget, 2002-2003 

Palier Nombre de 
galeries

% de 
recettes 
gagnées

% du 
secteur 

privé

% de 
sources 

publiques 

% 
d'autres 
sources

Moins de 200 000 $ 10 15 % 22 % 62 % 1 %
200 000-500 000 $ 12 19 % 14 % 67 % 0 %
500 000-1 500 000 $ 5 15 % 24 % 60 % 1 %
1 500 000-3 500 000 $ 4 23 % 28 % 46 % 2 %
Plus de 6 000 000 $ 3 26 % 9 % 65 % 1 %

Toutes les galeries 34 25 % 11 % 63 % 1 %

31 galeries ayant moins de 
3 500 000 $ en recettes 31 20 % 24 % 55 % 1 %

 
 
Recettes selon le type de galerie 
 
Le tableau 6 présente un résumé des recettes des galeries déclarantes selon leur 
nature. Les recettes gagnées et privées varient énormément, les galeries provinciales 
gagnant le pourcentage le plus élevé de leurs recettes. C’est chez les galeries 
nationales et universitaires que le pourcentage de recettes gagnées est le moins élevé. 
Les galeries municipales, universitaires et « autres » lèvent les pourcentages les plus 
élevés de leurs recettes du secteur privé. Ce sont les galeries nationales qui ont le 
pourcentage le plus élevé de recettes du secteur public, suivies des galeries 
universitaires, « autres », municipales et provinciales. 
 

Tableau 6 : Sources de recettes selon le type de galerie, 2002-2003 

Type de 
galerie 

Nombre de 
galeries 

% de 
recettes 
gagnées

% du 
secteur 

privé
% de sources 

publiques 
Autres 

recettes

Municipal 15 22 % 28 % 49 % 1 %
Provincial 6 40 % 16 % 41 % 2 %
National 2 13 % 3 % 84 % 0 %
Universitaire 5 13 % 23 % 64 % 0 %
Autre 5 18 % 23 % 57 % 2 %
Toutes les 
galeries 34 25 % 11 % 63 % 1 %

Remarque : Ce tableau ne comprend pas les données de l’unique centre d’art autogéré, ses 
recettes n’étant pas représentatives de tous les centres d'art autogérés. 
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Recettes du secteur public selon le type de galerie 
 
Le tableau 7 résume les recettes en provenance du secteur public des galeries 
déclarantes selon le type de galerie. Parmi les 34 galeries, le gouvernement fédéral est 
à l’origine de la part la plus élevée des recettes, surtout à cause de son financement de 
la plus grande galerie – le Musée des beaux-arts du Canada. Le gouvernement de 
l’Ontario constitue la deuxième source de financement la plus élevée, surtout à cause de 
son financement des deuxième et troisième plus grandes galeries, le Musée des beaux-
arts de l'Ontario et la Collection McMichael. 
 
Le Conseil des arts de l'Ontario fournit 2 % des recettes et le Conseil des Arts du 
Canada 1 % des recettes globales de toutes les galeries. 
 
En moyenne, les galeries municipales reçoivent 31 % de leur budget de leur 
gouvernement municipal. De même, les galeries provinciales reçoivent en moyenne 
33 % du gouvernement ontarien (en excluant le CAO). Les galeries nationales reçoivent 
en moyenne 83 % de leurs recettes du gouvernement fédéral. 
 
La dernière ligne du tableau 7 indique que si l’on exclut le Musée des beaux-arts du 
Canada, le Musée des beaux-arts de l'Ontario et la Collection McMichael, les 31 autres 
galeries reçoivent 7 % de leurs recettes du Conseil des Arts du Canada, 3 % de 
Patrimoine Canada et d'autres sources fédérales, 6 % du CAO, 3 % d'autres sources 
provinciales, 30 % des gouvernements municipaux et 6 % des autres sources publiques. 
 
 

Tableau 7 : Recettes de sources publiques selon le type de galerie, 2002-2003 

Type de galerie 
Nombre 

de 
galeries 

% du 
Conseil 

des Arts 
du Canada

% de 
Patrimoine 
Canada et 

d’autres 
sources 

fédérales

% du 
CAO

% d’autres 
sources 

publiques 
en Ontario

% de 
sources 

muni-
cipales 

% d’autres 
sources 

publiques

Municipal 15 6 % 3 % 6 % 2 % 31 % 1 %
Provincial 6 1 % 0 % 2 % 33 % 5 % 0 %
National 2 0 % 83 % 0 % 0 % 0 % 0 %
Universitaire 5 10 % 1 % 5 % 0 % 1 % 46 %
Autre 5 8 % 2 % 11 % 2 % 33 % 0 %

Les 34 galeries 34 1 % 40 % 2 % 13 % 6 % 1 %

31 galeries ayant 
moins de 
3 500 000 $ en 
recettes 

31 7 % 3 % 6 % 3 % 30 % 6 %

Remarque : Ce tableau ne comprend pas les données de l’unique centre d’art autogéré, ses recettes n’étant pas 
représentatives de tous les centres d'art autogérés. 
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Dépenses 
 
Les 104,4 millions correspondant aux dépenses globales des galeries sont répartis entre 
les frais artistiques (42,1 millions ou 40 % des dépenses totales) et les frais de 
fonctionnement (62,3 millions ou 60 %). Veuillez prendre note que les catégories comme 
« entretien des collections permanentes » figurent dans les frais de fonctionnement et 
non dans les frais artistiques. Une ventilation plus détaillée des dépenses ne peut être 
fournie à cause de la possibilité de manque d’uniformité des déclarations. 
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Section 13 : Évolution de la situation financière entre 1993 et 2003 
 
Vingt-et-une galeries ont fourni des renseignements financiers complets en 1993 et 
2003 : 
 

• Agnes Etherington Art Centre 
• Art Gallery of Algoma 
• Art Gallery of Hamilton 
• Art Gallery of Mississauga 
• Art Gallery of Peel 
• Art Gallery of Peterborough 
• Art Gallery of Windsor 
• Burlington Art Centre 
• Collection McMichael d’art canadien 
• Galerie d’art d’Ottawa 
• Gallery Lambton 
• Grimsby Public Art Gallery 
• Justina M. Barnicke Gallery, Hart House 
• Lindsay Gallery 
• McIntosh Gallery 
• Musée des beaux-arts de l’Ontario 
• Musée des beaux-arts du Canada 
• Museum London 
• Robert McLaughlin Gallery 
• Thunder Bay Art Gallery 
• Tom Thomson Memorial Art Gallery 

 
Les 21 galeries de ce « groupe historique » avaient des recettes globales de 
107 millions de dollars en 2002-2003, ou 97 % des recettes globales des 34 galeries 
ayant participé à l’échange de données. Ce groupe historique avait exactement la même 
structure de recettes en 2002-2003 que la totalité des 34 galeries : 
 

• recettes gagnées : 25 % des recettes globales ; 
• secteur privé : 11 % ; 
• secteur public : 63 % ; et 
• autres recettes : 1 %. 

 



 31

Comme l’indique le tableau 8, pour le groupe historique de galeries : 
 

• Les recettes globales sont passées de 62 millions à 107 millions de dollars entre 
1993 et 2003, une augmentation de 71 %. 

• Les recettes gagnées ont presque quadruplé, passant de 7,2 millions à 
27 millions de dollars. 

• Les recettes du secteur privé ont presque quintuplé, passant de 2,4 millions à 
12 millions de dollars. 

• Les recettes publiques ont augmenté de 27 %, passant de 53 millions à 
67 millions de dollars. 

• Comme on n’a pas demandé aux galeries de fournir des précisions au sujet des 
autres recettes en 1993, leur évolution ne peut être établie. 

 

Tableau 8 : Évolution des recettes des galeries, 1993 et 2003 

  1993 2003 Changement ($) Changement (%)
Gagnées 7 millions 27 millions 20 millions 273 %
Privées 2 millions 12 millions 9 millions 398 %
Publiques 53 millions 67 millions 14 millions 27 %
Autres s.o. 1 million s.o. s.o.

Total 62 millions 107 millions 44 millions 71 %

 
Autrement dit : 
 

• Pour chaque 1 $ en recettes globales en 1993, les galeries avaient 1,71 $ en 
2003. 

• Pour chaque 1 $ en recettes gagnées en 1993, les galeries ont gagné 3,73 $ en 
2003. 

• Pour chaque 1 $ en recettes de sources privées en 1993, les galeries ont gagné 
4,98 $ en 2003. 

• Pour chaque 1 $ en recettes de sources publiques en 1993, les galeries ont reçu 
1,27 $ en 2003. 

 
Entre 1993 et 2003, parmi les 21 galeries ayant participé aux échanges de données au 
cours des deux années : 
 

• 19 galeries ont augmenté leurs recettes globales, et deux ont enregistré une 
réduction ; 

• 17 galeries ont augmenté leurs recettes gagnées, trois ont enregistré une 
réduction et une n’a eu aucun changement ; 

• les 21 galeries ont augmenté leurs recettes en provenance du secteur privé ; et 
• 11 galeries ont bénéficié d’une augmentation de leurs recettes de sources 

publiques, tandis que les 10 autres ont subi une diminution. 
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En tant que pourcentage des recettes globales : 
 

• Les recettes gagnées sont passées de 11 % en 1993 à 25 % en 2003. 
• Les recettes du secteur privé sont passées de 4 % à 11 %. 
• Les recettes de sources publiques ont baissé de 85 % à 63 %. 

 
Le graphique 4 illustre cette évolution des sources des recettes. 
 

Graphique 4 : Sources des recettes de 21 galeries d'art publiques de l'Ontario, 
1993 et 2003
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Évolution des recettes compte tenu de l’inflation 
 
Les chiffres précédents n’ont pas été corrigés des 20 % d’inflation que le Canada a 
connu entre 1993 et 2003. Cette section propose des chiffres pour 2003 ajustés en 
fonction de l’évolution de l’indice des prix à la consommation3. Comme l’indique le 
tableau 9, pour les 21 galeries du groupe historique : 
 

• Les recettes globales ont augmenté de 42 % après correction pour inflation, 
passant de 62 millions à 89 millions entre 1993 et 2003. 

• Les recettes gagnées sont passées de 7,2 millions à 22 millions de dollars. C’est 
plus qu’un triplement après ajustement pour l’inflation. 

• Les recettes du secteur privé ont quadruplé, passant de 2,4 millions à 
10 millions, après ajustement pour l’inflation. 

• Les recettes publiques sont passées de 53 millions à 56 millions, soit 6 % 
d’augmentation après l’inflation. 

 

Tableau 9 : Évolution des recettes compte tenu de l’inflation, 1993 et 
2003 

  1993 2003 (corrigé) Changement 
($)

Changement 
(%)

Gagnées 7 millions 22 millions 15 millions 211 %
Privées 2 millions 10 millions 7 millions 314 %
Publiques 53 millions 56 millions 3 millions 6 %
Autres 0 million 1 million 1 millions s.o.

Total 62 millions 89 millions 26 millions 42 %

 
Après correction pour inflation, pour les 21 galeries ayant fourni des données aux deux 
années de l’échange de données : 
 

• 14 ont augmenté leurs recettes globales, tandis que 7 ont assisté à une 
diminution ; 

• 16 ont augmenté leurs recettes gagnées, 4 ont assisté à une diminution et 1 n'a 
eu aucun changement ; 

• 19 ont augmenté leurs recettes du secteur privé, tandis que 2 ont assisté à une 
diminution ; et 

• 6 ont encaissé une augmentation de leur financement public, tandis que les 
autres 15 ont subi une diminution de leurs recettes de cette source. 

 

                                                      
3 Il faut noter qu’il est possible que l’inflation des coûts réels des galeries d’art publiques de l’Ontario ne soit 
pas exactement identique à l’indice des prix à la consommation du Canada. 
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Changements compte tenu de l’inflation en excluant les trois plus grandes galeries 
(« groupe des 18 ») 
 
En excluant le Musée des beaux-arts du Canada, le Musée des beaux-arts de l’Ontario 
et la Collection McMichael, les données corrigées pour inflation des 18 autres galeries 
du groupe historique indiquent qu’il y a eu une forte augmentation des recettes gagnées 
et de celles du secteur privé et une réduction significative des recettes de sources 
publiques entre 1993 et 2003. 
 

• Les recettes globales ont augmenté de 24 % entre 1993 et 2003, passant de 
11 millions à 13 millions. 

• Les recettes gagnées ont augmenté de 48 %, passant de 1,9 million à 
2,8 millions. 

• Les recettes du secteur privé ont quadruplé, passant de 0,8 million à 3,2 millions. 
• Les recettes publiques ont diminué de 12 %, passant de 8,1 millions à 

7,2 millions. 
 
Après correction pour inflation, parmi ces 18 galeries : 
 

• 16 galeries ont augmenté leurs recettes globales, tandis que deux ont enregistré 
une baisse ; 

• 14 galeries ont augmenté leurs recettes gagnées, trois ont subi une diminution et 
1 n’a vu aucun changement ; 

• les 18 galeries ont augmenté leurs recettes du secteur privé ; et 
• 9 galeries ont reçu une augmentation de leur financement public, tandis que les 

9 autres ont subi une réduction. 
 
 
Section 14 : Évolution du nombre d’expositions, de la fréquentation, des 
collections et de l’effectif, 1993 et 2003 
 
Expositions, fréquentation et entrées 
 
Le nombre d’expositions présentées par les 28 galeries ayant déclaré des données en 
1993 et 2003 a diminué de 6 %, passant de 393 à 368. 
 
La fréquentation des 21 galeries est passée de 1,3 million en 1993 à 2,0 millions en 
2003, une augmentation de 48 %. 
 
Les heures d’ouverture des 21 galeries d’art publiques ont diminué de 10 % entre 1993 
et 2003, et les heures d’ouverture le soir ont reculé de 30 % au cours de la même 
période. 
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Au sujet de la politique sur les entrées : 
 

• Il y a eu une légère diminution du nombre de galeries proposant l’entrée gratuite 
(10 en 1993 et 8 en 2003). 

• Il y a eu une légère diminution du nombre de galeries proposant des droits 
d’entrée volontaires (7 en 1993 et 5 en 2003). 

• Il y a eu une augmentation du nombre de galeries ayant des droits d’entrée 
obligatoires (4 en 1993, 8 en 2003), bien que la catégorie obligatoire en 2003 
comprenne quatre galeries proposant l'admission partiellement gratuite ou 
payante facultative. 

 
Collections 
 
La taille des collections permanentes des 21 galeries a augmenté de 30 000 œuvres 
entre 1993 et 2003. Il y avait 105 000 œuvres dans les collections permanentes des 
galeries en 1993 et 135 000 en 2003. Il s’agit d’une augmentation de 29 % de la taille 
des collections permanentes des galeries. 
 
Beaucoup de ces œuvres ont été ajoutées en 2003. Au cours de cette année, les 
collections des 21 galeries ont augmenté de presque 13 000 œuvres, dont 98 % 
provenant de dons. 
 
En 1993, environ 1 700 œuvres ont été ajoutées aux collections des galeries, dont 80 % 
provenant de dons. 
 
Seulement environ 240 œuvres ont été ajoutées par les 21 galeries en 2003, alors 
qu’elles en avaient acheté 430 en 1993. 
 
La valeur des œuvres données a considérablement augmenté, passant de 19 millions 
en 1993 à 128 millions en 2003. 
 
Personnel et bénévoles 
 
Entre 1993 et 2003, l’effectif a augmenté dans certaines catégories et diminué dans 
d’autres : 
 

• Le nombre d’employés permanents à temps plein est passé de 370 à 422. 
• Le nombre d’employés permanents à temps partiel a reculé, passant de 154 à 

76. 
• Le nombre de bénévoles a augmenté de 32 %, passant de 1 800 en 1993 à 

2 400 en 2003. Toutefois, il n’a pas été possible d’établir de comparaison au plan 
du nombre d’heures de bénévolat ni de la nature du travail des bénévoles. 

 
Remarque : Les données sur le personnel et les bénévoles excluent le Musée des 
beaux-arts de l’Ontario et la Collection McMichael, qui n’ont pas fait de déclarations à ce 
sujet. Les chiffres sur les bénévoles excluent également quatre autres galeries qui n’ont 
pas fourni de données à ce sujet en 1993 ou 2003. 
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Échange de données de 2003 de l’OAAG 
 
L’échange de données de 2003 de l’OAAG est un rapport clair, concis et accessible qui examine 
et interprète les activités de 39 galeries d'art publiques sans but lucratif en Ontario, selon leur 
dernier exercice comptable vérifié avant le 30 septembre 2003. 
 
Fondée sur des états financiers vérifiés et des données statistiques soigneusement compilées, cette 
grande initiative de recherche propose des données fiables et des renseignements d’intérêt sur les 
galeries d’art publiques en Ontario, leurs publics régionaux, leurs membres, leurs activités, leurs 
opérations, leurs collections et leurs immobilisations. 
 
L’échange de données de 2003 de l’OAAG est le seul rapport portant sur l’ensemble du secteur 
des galeries d’art publiques de l’Ontario. On y trouve notamment des galeries de Toronto et des 
environs, de l’Est, de l’Ouest et du Nord de la province, beaucoup de galeries municipales et 
régionales, des galeries qui relèvent du gouvernement provincial comme le Musée des beaux-arts 
de l'Ontario et la Collection McMichael d'art canadien, ainsi que le Musée des beaux-arts du 
Canada à Ottawa. Le projet comportait un rapport détaillé, un résumé et une présentation lors de 
l'assemblée annuelle de 2005 de l'OAAG. 
 
Cette approche comparative approfondit les conclusions de la première étude de l’OAAG réalisée 
dix ans auparavant en 1993 et portant sur 37 galeries d’art publiques de l’Ontario. 
 
L’analyse et le niveau de détail distinguent ce projet des données actuelles de Statistique Canada, 
qui ne produit que des données sommaires pour toutes les galeries d’art au Canada sans 
ventilation régionale. L’échange de données de 2003 de l’OAAG fournit une analyse approfondie 
de l’état des opérations des galeries d’art et jette de la lumière sur leur évolution depuis 1993. 
 
Les services de Hill Stratégies ont été retenus pour élaborer l’étude, analyser les données et 
produire le rapport. L’Association des galeries publiques de l’Ontario a imprimé, distribué et 
colligé le questionnaire d’enquête dans une base de données Filemaker Pro. Cette base et le 
rapport constituent un nouvel étalon pour les évaluations et la planification du secteur des galeries 
d’art publiques qui intéressera les bailleurs de fonds, les décideurs, les galeries d’art publiques 
elles-mêmes, les conseils bénévoles et le public. 
 

Intention de l'OAAG 
L’échange de données de 2003 de l’OAAG, un projet de son 35e anniversaire, dessert la mission 
principale de l’Association des galeries d’art de l’Ontario, qui est de représenter de façon efficace 
les galeries d’art et les musées publics ainsi que les organismes d’arts plastiques connexes en tant 
que ressources culturelles précieuses et essentielles. 
 
Demetra Christakos 
Directrice générale 
Association des galeries publiques de l’Ontario 
 


